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La réponse simple à cette question simple est donnée par
Gérard David dans sa tribune du magazine « Piloter » et
que cet ULM INFO vous présente en rubrique « Terrain -
page 6 » : 
à accueillir les aéronefs qui volent et les avia-
teurs qui les pilotent !

C’est en effet simple et irréfutable me direz-vous. Et pour-
tant… certaines personnes, qui se disent responsables de
nos aérodromes, s’ingénient encore, avec une bonne dose
d’arbitraire, à prouver le contraire ; tout au moins en ce qui
concerne nos ULM.

L’arrêté qui stipule qu’une autorisation est nécessaire pour
que les aérodromes contrôlés ou bien sur lesquels une pro-
cédure IFR est publiée soient utilisés par les ULM date
maintenant de 1992.

Peut-être les caractéristiques des appareils et la formation
des pilotes pouvaient elles, à l’époque, expliquer une telle
précaution. Et peut-être même aujourd’hui n’en parlerions
nous même pas si les autorisations sollicitées ne se transfor-
maient, pour une bonne partie d’entre elles, en interdic-
tions, décrétées à la vue du faciès ulmiste, de manière systé-
matique, discriminatoire, sans cohérence ni justification…
toutes choses que la Constitution et les Lois de la
République qui en découlent condamnent.

Nous n’implorons aucune faveur ; nous revendiquons sim-
plement de pouvoir voler librement et normalement dans
les espaces aériens et nous poser sur les aérodromes, selon
les mêmes règles que les avions légers ! Certains de nos
Ultra-Légers ne pourront jamais s’y plier ou leurs pilotes ne
le souhaitent pas ; d’autres en ont les capacités et le désirent.
Il est absolument inique « d'interdire » à ces derniers l’accès
de ces terrains, soumis au bon vouloir du roitelet local, qui
ne se souciera jamais  de justifier sa décision… comme à des

enfants qui questionnant un adulte,
s'entendent répondre : c’est comme ça et
puis c’est tout !
Je ne connais pas un seul terrain assujetti
aux exigences de cet arrêté et ayant déci-
dé d’accueillir sans a priori avions légers
et ULM qui s’en soient plaints et soient

revenus en arrière. Alors même que tant de terrains sont en
péril, c’est la multi-activité qui les sauvera en grand nombre.
Le temps du chacun pour soi et rien pour les autres est tota-
lement révolu. A titre de bon exemple citons Bourg en
Bresse : aérodrome avec « AFIS » il y a quelque temps
encore, nous en étions bannis… A la suite de la disparition
de ses personnels, la gestion du terrain a été confiée à
Gérald Thevenon (Gemilis-Aero) pilote et instructeur
ULM qui venait de recevoir l’autorisation de s’y installer ;
ce magnifique terrain, voué à l’abandon et à la décrépitude,
a, comme par enchantement, trouvé un regain de vie aéro-
nautique, un dynamisme contagieux et un développement
régulier. Bien entendu les ULM y sont maintenant accueillis
les « ailes » ouvertes et depuis, aucun des graves incidents
tant redoutés n’est venu troubler le ballet de toutes les nom-
breuses pratiques aéronautiques qui se côtoient.

Les textes officiels, heureusement, ne sont pas immuables.
Leur fonction est de protéger les citoyens, d’organiser la vie
sociale et de dresser des barrières justes et strictement
nécessaires ; certainement pas de contraindre inutilement,
de limiter injustement et arbitrairement les Libertés des
personnes ; ils doivent évoluer, s’adapter aux réalités et aux
progrès des époques … mais jamais l’inverse.

Cet arrêté n’est plus adapté ! Il doit donc évoluer !

Souhaitons que le travail que nous effectuons avec les ser-
vices compétents de la DGAC sur ce sujet, portent leurs
fruits…et que nos aérodromes soient enfin tous rendus à
leur vocation originelle : 
celle d’accueillir les aéronefs qui volent et les
aviateurs qui les pilotent…sans plus aucune
discrimination ! 

Dominique Méreuze
Président de la FFPLUM

Mais à quoi 
servent donc
nos aérodromes ?
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28Pour voler ?
Il faut des instructeurs, une grande
variété de pilotes, des terrains grands et
petits, mais surtout des machines et
leurs constructeurs. De ce côté le mou-
vement ULM est bien pourvu, c’est une
partie de sa richesse. Les structures sont
souvent artisanales et reposent sur de
fortes personnalités. Vous avez dans ce
numéro, un de ces visages de l’ULM. 

Côté pendulaires, il faut se réjouir que
les deux constructeurs français princi-
paux se portent bien dans leur style si
différent. Un record du monde pour
DTA qui fête ses 20 ans, un titre de
Champion de France 2010 pour Air
Création parmi beaucoup d’autres. Des
ailes innovantes, du succès et de nom-
breux projets, c’est tout ce que nous
pouvons leur souhaiter. A eux et à tous
les autres.

Pour voler, il faut aussi des terrains
accessibles sans discrimination, c’est le
sujet principal de cet ULM-Info.

Pour voler, il faut aussi que l’accidento-
logie soit maîtrisée. C’est la responsabi-
lité de tous.

Bon vol.

Sébastien Perrot
Rédacteur en chef
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Sébastien Perrot

Inauguration
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préparation technique 
de ses vols
Thierry Couderc

Sécurité, bientôt
une nouvelle essence
Thierry Couderc
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Serge Conti

Rapport Moral
Assemblée 
Générale 2010
Dominique Méreuze
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Assemblée 
Générale 2010
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La boutique

le dépliant de la DGAC
qui concerne la sûreté sur
les aérodromes d’aviation 
légère.

Inclus avec ce numéro

Record du monde de vitesse,
161,2 Km/h !

David Beolet et Pierre-Emmanuel Leclere
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Les 3 
et 4 juillet 2010
“La Fête de l'air”
à Montpezat
d'Agenais

Le 3, La base organise « La Fiesta » soirée concert avec le groupe
PASS PARTOUT. 
Le 4, la Fête de l'air regroupera toutes les disciplines aéronautiques
de notre région, à savoir : avion, parachutisme, vol libre, aéromodé-
lisme, vol à voile, montgolfière et ULM. Elle sera ouverte au grand
public et à tous les pilotes qui souhaitent faire la 'Fête'. 
Entrée gratuite. Plus d'infos : Philippe BOUCHERAT 
au 05.53.95.08.81 ulmstex-accueil@wanadoo.fr  
www.ulmstex.com

Les 3 et 4 juillet 2010
Rassemblement ULM Les Ailes de Turlurons Tinlhat

Les 3 et 4 juillet 2010 
Compétition régionale LES AILES DU MERLIN, 
BASE ULM de MABLY LF4225. Compétition régionale, dans un
esprit ludique sympa mais très formateur. Venez découvrir ou redé-
couvrir la compétition. Gilles CROTTIER-COMBE 
Tél. : 06 32 51 82 43   http://lesailesdumerlin.free.fr

Du 9 au 11 
juillet 2010 
7è Rassemblement 
national des femmes
pilotes ULM à Egletons. 

Toutes les infos et ins-
cription sur : 

http://femmespilotes2010.asso-web.com/
Contact : contact@ulm-femmes.fr

Les 9 -11 juillet 2010
Vichy-Charmeil – LFLV. Compétition d'ULM écolo-
giques. Salon des énergies motrices.

Les 11, 12 et 13 juillet
2010 
Rallye ULM 
“Un enfant dans 
les nuages”
Bretagne Aéroptère
organise le 4è rallye
ULM “un enfant dans
les nuages”, ce Rallye
touristique ouvert à
tous, survolera le quart
Nord Est de la France,
la Belgique du Sud au
Nord, une portion de
Hollande, le littoral
nord de la Belgique 
puis le littoral du quart
Nord Ouest de la
France.

Renseignements : www.rallye-ulm.fr
Tél. : 06. 85 34 61 42

Les 24 et 25 juillet 2010 
Stage Paramoteur de perfectionnement à Vitry en Artois.
Renseignements et inscription : Didier Debaque - 06.32.21.68.69

Du 24 au 30 juillet 
Raid Paramoteur
Contact : ATLANTIC PARAMOTEUR
Alain Braire - 06.87.12.42.24 
alain.braire@atlantic-paramoteur.com
O2 Paramoteur - Damien Chadefaud -
06.35.34.09.63  contact@o2paramoteur.fr
Les Ailes du Soleil - Serge Lagrave -
06.42.42.35.54 contact@lesailesdusoleil.com

Les 21 et 22 août 
Mirabailes 2010
à St Jean Rohrbach.
Paramoteur - Parapente -
Cerf-Volant. 

Contact 
et inscription : 
www.mirabailes.com
06.61.20.22.03

Les 21 et 22 août 2010 
1er Tour ULM du Limousin
Le Comité Régional organise le 1er Tour ULM du Limousin. Pas de
compétition, ce tour sera basé sur la sécurité des vols et l'amitié.
Contact : ulm-limousin@hotmail.fr

Les 4 et 5 septembre 2010
Fête de l'Air en Champagne
Une vitrine pour l'aéronautique en Champagne-Ardenne, l'asso-
ciation 'Fête de l'Air en Champagne' avec le concours de la ville de
Reims et les institutions régionales, va rassembler en septembre
2010, sur l'aérodrome de Reims-Prunay, un panel d'aéronefs, de la
machine la plus simple comme le parapente, à la plus ludique
d'ULM, et la plus sophistiquée, l'avion. Ils ont un point commun :
l'AIR. L'action principale est de donner la possibilité au public de
tester ces aéronefs en effectuant des vols.
Contact : Marc SINZOT : 06.13.50.01.96 m.sinzot@xanadoo.fr
Paul-Antoine BOUDET : 06.13.53.06.29 boudet-pa@wanadoo.fr
Web : http://fete-air-champagne.blogspot.com/

Vos principaux 
rendez-vous 2010
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Les 11 et 12 septembre 2010
Fête du Club ULM les Sans Borne
Sur la base ULM Alexis Maneyrol 44320 FROSSAY LF 4451.
Baptême ULM (3 axes et pendulaire) modèle réduit RC, vol avec les
oies (suivant météo) décollage de banderoles, buvette et crêpes, ani-
mation pour les plus jeunes et bonne humeur.
Contact : Jean-Remy LIZE
06.83.86.96.05  jabul450@neuf.fr

Les 18 et 19 septembre 2010
Paramoteur Tour de Bordeaux
Dans le cadre des « 100 ans de l’Aéronautique à Bordeaux-
Mérignac, le Paramoteur Club aquitain propose, pour la première
fois, un tour aérien de l’agglomération de Bordeaux en
Paramoteur. Parcours : environ 140 km (à l’extérieur de la CTR) à
effectuer en 4 segments. Inscription limitée à 30 pilotes.
Renseignements téléphoniques : Ghislain Bentayou : 06.62.26.00.13
Contact et inscriptions : www.paramoteurclubaquitain.fr

Les 18 et 19 septembre 2010
Handivol. 
Organisé par l’Aéro-Club de Picardie Amiens Métropole. Contact :
Philippe MORINIERE
03.22.38.10.70
contact@aeroclub-picardie-amiens.com

Le 25 septembre 2010
Rassemblement ULM Ambert

Le 26 septembre 2010 
Rallye et portes ouvertes au Club ULM des 3 Frontières
Le Club vous invite à participer au 2è rallye découverte du pays des
3 frontières ainsi qu'à la journée “portes ouvertes” du club qui aura
lieu sur la base ULM de Zoufftgen. Sur place animation, restaura-
tion, buvette.
Contact : Monsieur Roger BETTINGER
06.08.31.24.87    ulmclub@live.fr

Les 2-3 et 9-10 octobre 2010 
Volez au Féminin Journées découverte “Volez au
Féminin”: oser son premier vol d'initiation au pilotage à tarif
spécial ! Avec le Comité Régional Poitou-Charentes dans tous
les clubs de la région. Contact : Valérie CARTAIS.
06 33 87 09 67  valérie.cartais@sfr.fr

Vols découverte pour les personnes en situation 
de handicap les 9 et 10 octobre 2010
En parallèle aux journées féminines, le Comité régional ULM
Poitou-Charentes propose aux personnes à mobilité réduite,
aux malvoyants et aux malentendants un week-end vols décou-
verte. Les 9 et 10 octobre 2010, ces vols auront lieu à partir des
plates-formes participantes du Poitou-Charentes.
Contact : Bernard BRUNET - 06.16.59.23.02
bernardbrunet1@free.fr

Quelques clubs ULM adaptés 
aux déficients physiques ou sensoriels :

3JU IN 2010  -  ULM INFO 72

Actual i tés   fédérales
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Bien évidemment, nous ne souhaitons pas nous immiscer
dans un trafic IFR important, régulier et continu comme on
en trouve à Nice Côte d’Azur (148918 mouvements com-
merciaux en 2009), Saint-Exupéry (120727 mouvements
commerciaux en 2009) ou Marseille Provence (96338 mou-
vements commerciaux en 2009), trafic IFR qui représente
l’écrasante majorité de l’activité de ces terrains.

Mais que dire de terrains comme Castres, dont l’activité
2009 est de 2160 mouvements commerciaux et de 5670
mouvements non commerciaux, et qui est interdit aux ULM ? 

Quelle raison sérieuse invoquer à Châteauroux - Déols
(LFLX), terrain interdit aux ULM, avec une activité "inten-
se" de 931 mouvements commerciaux et 13689 mouvements
non commerciaux en 2009 ?

Une circulaire datant de 2002 précise pourtant que la men-
tion « aérodrome interdit aux ULM » est à proscrire.

L’arrêté du 17 juillet 1992 relatif aux procédures générales
de circulation aérienne pour l'utilisation des aérodromes
par les aéronefs précise en son annexe 4 que :

« Les ULM et les PUL ne peuvent utiliser un aérodrome
contrôlé, ou un aérodrome non contrôlé pour lequel des pro-
cédures de départ ou d'approche aux instruments ont été
publiées, qu'avec l'accord de l'autorité compétente des ser-
vices de la circulation aérienne et en se conformant aux
consignes particulières établies à leur intention. »

« Interdit aux ULM »,
ou la discrimination rampante… 

Si la fréquentation des aérodromes est en baisse, il faut bien constater que la volonté d’inverser cette
tendance n’est pas partagée par tous les acteurs de l’aéronautique. Le développement du mouve-
ment ULM n’est pas pris en compte, voire même parfois refusé, et nombre de terrains ferment leur
accès aux ULM en l’attente d’une hypothétique arrivée IFR
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Beaucoup de terrains sont "avec procédure IFR publiée" et
là, nous sommes soumis au bon vouloir de personnes par-
fois plus soucieuses de leurs prérogatives que du bien com-
mun. Si dans la majorité des cas, cela ne pose pas de pro-
blème, certains refusent officiellement, comme nous
l’avons vu précédemment, d’autres imposent des
contraintes supplémentaires aux pilotes d’ULM, comme à
Angers (148 mouvements commerciaux, 17199 mouve-
ments non commerciaux en 2009) où il faut téléphoner 48
heures auparavant. 

Il en existe aussi qui refusent systématiquement sans le dire :
sur le terrain de Pamiers, ouvert à la CAP, un pilote
d’ULM s’est vu rappeler à la radio par un agent AFIS qu’il
n’a pas le droit de se poser sans autorisation préalable de
l’autorité compétente. Fort de cette expérience, il demande
cette autorisation, qui lui est refusée au motif que « l’ex-
ploitant de cet aérodrome ne souhaite pas en ouvrir l’accès
aux ULM extérieurs. »
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Terra ins

Sur certains terrains, nous voyons apparaître la mention "réservé
aux ULM basés", comme par exemple à Colmar-Houssen (658
mouvements commerciaux en 2009, et 28785 mouvements non
commerciaux), où la carte VAC précise même « réservé aux seuls
ULM multiaxes basés ». Pilotes de pendulaires et d’autogires, pas-
sez votre chemin !

La FFPLUM demande depuis longtemps la disparition de ces dis-
criminations, et nous comptons sur la DGAC pour mettre fin à ces

anomalies. La constitution d’un groupe de travail est en
cours. Nous espérons pouvoir vous donner des nou-
velles rapidement.

Michel Hirmke
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Lu 
pour 
vous

le billet de 
Gérard David
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Sûreté

Quels en sont les protagonistes ? D’un côté un long fleuve
« pas tranquille » qui charrie tout sur son passage dans un
courant violent et qui se nomme Sûreté, mélange d’objec-
tivité et de fantasmes, il ne fait pas de quartier. De l’autre,
des petits bouchons de liège qui, conscients de leur impuis-
sance, font corps au sein du CNFAS.  Au milieu, la DGAC
tient la pagaie, dans le sens du courant mais en protégeant
les petits bouchons. La métaphore est peut-être un peu
lourde mais elle permet de prendre la mesure du combat
dont il s’agit. Car les petits bouchons en l’occurrence les
Fédérations, sont aussi les citoyens ordinaires.

Sans rentrer dans les détails techniques, parfois délibéré-
ment gardés obscurs, il faut comprendre que l’exigence de
Sûreté relève d’un niveau qui est celui de la « Reine des
Abeilles », le niveau que tout colonel zélé souhaite
atteindre, le « bureau Zeus », le niveau intergouvernemen-
tal où la Défense et l’Intérieur ont plus de poids que la
tribu passionnée de la petite aviation. Il ne s’agit pas de
contester le bien-fondé de la démarche mais il faut noter
que l’idéologie qui entoure ce dossier rend souvent les
positions caricaturales. Le Fleuve défendant au nom de
l’intérêt général la sécurité du citoyen en voulant faire très
vite du petit bouchon un dangereux parasite irresponsable.
Les arguments sont principalement fourbis par des préfets
qui connaissent bien la sûreté mais peu l’aviation et qui
plaquent sans trop de nuance des schémas préétablis. 

Comme vous le savez peut-être déjà le CNFAS a basé ses
propositions sur la notion de « culture de sûreté » qui
consiste à considérer le pilote citoyen non comme un
ennemi potentiel mais comme un allié responsable qui peut
de lui-même faire la part des choses entre la nécessaire
sûreté et la jouissance de sa liberté. Bien comprises, elles ne
sont pas toujours contradictoires. Ainsi les mesures de
sûreté figureront sur les cartes VAC et nous espérons qu’à
l’avenir le théorique des brevets pourra intégrer certaines
questions sûreté. 
Voilà l’équilibre précaire et très asymétrique auquel nous
sommes parvenus et il faut saluer le travail de la DGAC
pour avoir relayé les spécificités du monde de l’aviation de
loisir. Que se passera-t-il à l’avenir ? 

On peut, pour se donner du courage, relever deux infor-
mations de nature bien différentes, une technique, une
politique. 

Du côté technique, on notera  les informations du 
« Commandement de la défense aérienne et des opérations

aériennes »  qui dans une présentation faite au CNFAS
montrait la diminution spectaculaire des interceptions
dans les ZIT entre autres. En somme, les indicateurs de la
dangerosité semblent globalement diminués. 
Dès lors, on pourrait s’attendre à ce que les mesures de
Sûreté ne s’alourdissent pas, voire même  à ce qu’elles
diminuent. L’argument qui consiste à prétendre que les
chiffres sont bons parce que ces mesures de Sûreté ont été
prises a quelque chose de pernicieux et la Sûreté obéit tou-

Un monde plus sûr ? 
La  brochure Sûreté qui est jointe à cet ULM-Info est relati-
vement modeste dans son contenu, cinq ou six pages qui
rappellent quelques principes de bon sens sur les mesures de
Sûreté. Mais ce petit document n’est que la partie émergée
d’un long travail, difficile, passionné et qui n’est pas près de
prendre fin. 
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jours à « l’effet cliquet » qui augmente les contraintes sans
jamais les diminuer. Doit-on les augmenter encore pour
que les chiffres soient meilleurs ? Une idée : arrêtons de
voler, ils seront excellents ! Plus sérieusement, rien ne jus-
tifie vraiment des mesures spectaculaires. Si ce n’est peut-
être parfois le goût du spectaculaire.

Du côté politique, le souffle nouveau vient peut-être
d’outre-manche. Dans son premier discours, le nouveau
vice-premier ministre anglais leader du parti libéral-démo-

crate, Nick Clegg, déclare vouloir mettre fin à la société de
surveillance. Il s’agit tout bonnement de revenir sur cer-
taines orientations jugées sécuritaires, en vrac : abandon du
projet de carte d’identité, abolition de certaines lois anti-
terroristes, pour redéfinir les fondamentaux unissant l’Etat
et le citoyen. Il ne s’agit certes encore que de mots, mais ils
existent. Pourrait-on les entendre en France ? Le terme de
libéral en France a perdu la signification originelle qu’il a en
Angleterre où le libéralisme n’est pas qu’économique mais
avant tout lié au respect des droits individuels. C’est en ce

sens que l’on peut dire que la régle-
mentation ULM est libérale. Mais ne
polémiquons pas sur les mots et com-
prenons l’esprit qui montre clairement
que nous sommes de plus en plus gou-
vernés par la peur et non par la res-
ponsabilité. 

Peut-être que les aviateurs, comme les
marins ou les montagnards, ont un
sens particulier de cette responsabilité
car leur engagement suppose d’emblée
de prendre en jeu les risques, calculés,
raisonnables, maîtrisés. C’est une belle
leçon pour tous, non ? Est-elle seule-
ment audible ? Vous voyez que derriè-
re cette brochure, il y a toute une phi-
losophie.

Sébastien Perrot
Vice-Président 
de la FFPLUM
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Sûreté
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Aérodrome MEAUX 77 - Tél. 01 60 04 76 00     q 35Kms de Paris Est / 15Kms de Dysneyland

Accessoires
Lynx  

Vêtements chauffants
Ozee  -  Skydat  -  Icom 

Hélices Duc

Tout pour votre plaisir
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Salon de Blois

STAND 45

Le Samedi 1er Mai, sur le terrain à usage restreint de La Fare (LFNR) notre
Président inaugurait la toute nouvelle section ULM de l’Aéroclub Jean Roulan
(EUROCOPTER) et assistait au baptême, par Geneviève, de l’A22 tout neuf de la
section. Au-delà des discours protocolaires, dont celui de François Vivien,
Président de la jeune section, une véritable émotion étreignait tout l’auditoire, car
cette naissance est le fruit d’une très longue et parfois très difficile « gestation » !
Même des opposants d’hier affirmaient que l’avenir… c’est l’ULM. Ce fut égale-
ment pour Dominique l’occasion de rendre visite, sur le même terrain, au club
l’Escadrille Pégase où l’accueil fut à la hauteur de la 
« chaleur » méditerranéenne.     

Inauguration
de l’aéroclub 
Jean Roulan 
à La Fare

De gauche à droite, tenant le drapeau fédéral : Jacques Maurel,
Dominique Méreuze et François Vivien.
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Sécur i té

Attention à la bonne préparation  
Si cette année 2010 commence sous de meilleurs auspices que la précédente du point de
vue du bilan accidentologique de notre activité, ce dernier n’en est pas déjà bien riche
d’enseignements. 

Suite à plusieurs événements, qui ne sont d’ailleurs pas
tous des accidents, il est nécessaire d’appeler l’attention des
pratiquants sur la préparation de leurs machines avant
chaque vol. 

Voici quelques exemples de ce qui a été rapporté à la
FFPLUM depuis le début de l’année. Cette liste n’est pas
exhaustive, mais seulement représentative de ce qui peut
survenir :

● Arrêt moteur lors d’un vol en montagne : présence
d’eau dans le carburant et givrage probable.

● Accélération brusque et incontrôlable du moteur
pendant le roulage : rupture du câble de la com-
mande des gaz.

● Arrêt moteur en longue finale : mauvais serrage
d’un collier de tuyau du circuit de refroidissement.

● Arrêt moteur en vol au-
dessus d’un lac : vrillage
de la durite d’arrivée
d’essence lors de la fer-
meture du bouchon de
réservoir. 

● Panne en montée initiale : carburant pollué, stocké
depuis plusieurs mois dans le réservoir.

● Surchauffe du moteur : rupture de la courroie de
ventilateur qui s’est usée en quelques heures en
tournant sur une poulie aux flasques corrodées.

En outre, les mises en garde publiées depuis plusieurs
mois, n’ont pas empêché plusieurs cas de pollution par
résidus plastiques et de dissolution partielle de réservoirs
et autres accessoires du circuit de carburant. 

Adaptez vos installationsRappel

Schéma type d’une 
installation de carburant

Réservoir
de carburant

Carburateurs :
vérifiez souvent
les cuves car
nous trouvons
des flotteurs qui
se délaminent.

Pompe(s)
carburant

Noix de distribution
avec ou sans retour calibré

Installez un filtre 
décanteur avec
tamis acier ou
plastique au 
point le plus bas
avant la ou les
pompes pour 
séparer l’eau du 
carburant. En 
période humide 
il y en aura 
beaucoup.

Canalisations

Tubes alimentation en Uréthane. 
Tubes de retour (si existant) en Uréthane

Filtres ou 
tamis fins
placés au plus
près des 
carburateurs
pour éviter des
problèmes liés
aux durites
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n  technique de chacun de ses vols !

Ils proviennent de l’attaque de matières synthétiques du
réservoir et de la tuyauterie par certains additifs des carbu-
rants actuels les plus « verts ». Plusieurs pilotes victimes de
ce problème qui ont été contactés, pensaient de bonne foi ne
pas être concernés, après avoir suivi les recommandations
prescrites. Les moteurs eux-mêmes ne semblent pas trop
touchés, et ROTAX a d’ailleurs tranquillisé ses clients à ce
propos. Encore faut-il s’assurer de la qualité des rechanges
lors des révisions, en particulier lors du remplacement des
divers joints, membranes et clapets.

Mais pour le reste, il s’agit d’une vulnérabilité insidieuse
pour plusieurs raisons. Le pourcentage d’éthanol, les quan-
tités et qualités des autres additifs ne sont pas toujours par-
faitement identiques d’une source d’approvisionnement à
l’autre, et peuvent varier dans le temps pour une même source.
Alors le réservoir en composite, la référence de joint ou de
tuyau qui donnaient jusqu’ici satisfaction, peuvent défaillir.
En outre certains matériaux semblent ne se détériorer que

très progressivement, ce qui
peut rendre peu probantes les
premières inspections. 

J Concernant les durites, les
modèles  en polyuréthane
double épaisseur teintés en vio-
let sont « tous carburants ». 

Dans les autres matières, certaines durites récentes sont très
bonnes, mais il est difficile de les distinguer d’autres plus
anciennes qui ont le même aspect extérieur.  

Pour limiter les risques, rappelons-nous qu’il est
préférable de ravitailler avec de l’essence sans
plomb 98 et d’exclure les « E-carburants », au

moins jusqu’à ce que l’on soit sûr de la bonne tenue à leurs
additifs de la totalité des organes du circuit.  

Il est donc fortement conseillé d’assurer une surveillance
rigoureuse et régulière de ses circuits. La présence d’un filtre
décanteur au point le plus bas du circuit, ou au moins d’un
robinet de purge, relève également des bonnes pratiques.
Lorsqu’il est possible d’en installer, ce n’est généralement ni
très coûteux, ni difficile à poser.

Thierry Couderc
Commission Sécurité 

des Vols

Avant le montage Après le montage

Merci à l'aéroclub des 
sourds et de leur coyote 
pour leur participation
à la réalisation de 
cet article.
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Sécur i té

Bientôt une nouvelle essence 
rien que pour nous ou presque…

Tous les utilisateurs de carburant automobile à bord des ULM sont
concernés par les conséquences de l’inclusion de composants non pétro-
liers dans le carburant. Actuellement, au moins en France, le SP 98
semble le mieux adapté pour éviter les problèmes de dissolution des
composants synthétiques des circuits d’essence de nos appareils.

Mais cela ne devrait pas perdurer parce que les législations
internationales vont imposer une augmentation du pour-
centage d'alcool dans les carburants routiers, qui seront
alors de moins en moins compatibles avec l'usage aéronau-
tique, en particulier à cause de l'hydrophilie des alcools, de
la diversité de provenance et de dosage des additifs et des
phénomènes de vapor lock.

TOTAL a annoncé la mise en production d'un nouveau
carburant AERO UL 91 pour moteurs à piston (UL pour
Unleaded). Notre aviation ultra légère sera la clientèle de
lancement de ce carburant sans plomb ni
esters, ni alcools, dès septembre prochain.
Mais le but est qu'à terme, l'emploi de ce
carburant soit étendu progressivement au
reste de l'aviation, à mesure que la pression
contre l'essence plombée s'accentuera et
que les avions certifiés techniquement inca-
pables de se passer de plomb seront retirés
du parc. 

Cette nouvelle essence bien spécifique à nos
besoins, éliminera les difficultés que nous
rencontrons parfois avec les durites, les
joints, les flotteurs de carburateur, les
poires d’amorçage, certains réservoirs
etc…. tout en garantissant une bonne stabi-
lité de la carburation dans les conditions
d’utilisation en vol. 

Elle sera inévitablement un peu plus chère
que l’essence routière car il n’y aura pas un
débit comparable pour absorber les frais
fixes. Mais TOTAL s’est engagé à faire les
efforts nécessaires pour que le tarif demeu-
re inférieur à celui de l’AVGAS. Ce carbu-
rant sera progressivement disponible sur les
aérodromes d’aviation générale dont l’acti-
vité ULM est significative et il cohabitera
avec la 100 LL. Ailleurs, il se posera inévi-
tablement un problème de distribution,
parce qu’il ne sera pas possible d’installer
un réseau aussi dense que pour le carburant
routier. Du fait de l’assouplissement des
règlements sur les installations classées
pour l’environnement, des points de ravi-
taillement avec un volume de stockage suf-
fisant pourront toutefois être installés assez

facilement sur les terrains ULM, mais ce sera sous la res-
ponsabilité de leurs gestionnaires… et à leurs frais.
Heureusement, au moins pour le moment, l’essence rou-
tière SP 98 peut toujours être utilisée parallèlement,
moyennant le respect des précautions évoquées (voir pages
précédentes). Bien sûr, là où le nouveau carburant spéci-
fique sera disponible, il sera recommandé de l’utiliser de
préférence.

Thierry Couderc
Commission Sécurité des Vols

Extrait de la revue Plein Vol - Groupe Total
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L’essence 
et votre moteur…

Mogas 95
Carburant actuel contenant 5 %
d’alcools 5 % (Hydrophiles).
Agressif pour les installations
Durites, réservoirs, Flotteurs 
et carburateurs. Impose 
l’installation d’un filtre 
décanteur. Sensible au 
Vapor lock. Sera remplacé 
par E 10.

Mogas 98
Sensé contenir un peu 
moins d’éthanol 2 à 3 % 
(Hydrophile). Agressif pour les 
installations. Impose l’installation 
d’un filtre décanteur. Plus souple 
pour le fonctionnement du moteur. 
A préférer au 95 pour l’instant.
Sensible au Vapor lock. Va bientôt 
disparaître.

Mogas 95 E 10
Contient 10% d’éthanol. 
Nos moteurs l’acceptent.
Mais très agressif pour les 
installations et les flotteurs 
de carbu. Sensible au Vapor 
lock. Diffusion généralisée 
en 2011. Peu recommandé 
pour nos installations.

Mogas E 85
Contient 85 % 
d’ éthanol. Réservé 
aux moteurs de type 
Flex Fuel. 
Fortement 
déconseillé sur 
nos moteurs. 
Très agressif y 
compris sur les 
métaux. Nos 
moteurs et 
installations 
ne sont pas 
prévus pour.

l AVGAS 
pour les 
avions

l AVGAS 
pour les ULM
et les autos

AVGAS 100 LL
Carburant plombé pour 
moteur d’avion. Polluant.
Dépôts importants dans le
moteur. Peu sensible au Vapor
lock. Pas adapté à nos moteurs 
(Compression trop faible).

AVGAS 91 Nouveau
Carburant nouveau courant été
2010. Ne contient pas : 
de plomb, d’esthers, d’alcools. Non
agressif pour les circuits et les
moteurs. Peu sensible à l’humidité.
Peu sensible au Vapor lock. Pour
remplacer totalement la 100 LL vers
2025. Lorsque les constructeurs
auront testé et validé les avions.
Non agressif aux installations. 
Convient parfaitement aux ULM.
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Jur id ique

Des conséquences de 
la violation de la loi pour 
le pilote vis-à-vis de son passager 
quand ce dernier notamment 
y laisse la vie…

Dans le premier dossier, le Procureur de la République va
requérir deux ans d’emprisonnement dont six mois ferme et
dans le second dossier, également deux ans d’emprisonne-
ment dont trois mois ferme.

Force est de constater que dans ces deux hypothèses, le
Tribunal Correctionnel a fait preuve d’une certaine bien-
veillance face à des réquisitions par ailleurs cohérentes l’une
par rapport à l’autre et vis-à-vis des textes applicables à la
matière qui eux témoignent d’une indiscutable rigueur dont
il convient aujourd’hui nettement de se méfier. 

En la circonstance, chacun l’a compris, l’infraction a consis-
té à engager un vol au-dessous des minima prévus par l’ar-
ticle 4.6. de l’arrêté du 3 mars 2006 relatif aux « règles de l’air
et aux services de la circulation aérienne » [Journal officiel du
3 mai 2006] interdisant tout vol à une hauteur inférieure à
150 m (500 ft) au-dessus du sol ou de l'eau sans pouvoir jus-
tifier se trouver dans le cadre des besoins du décollage et de
l'atterrissage ou d’une autorisation des autorités compé-
tentes emportant « dérogation aux règles de l’air relatives à
la hauteur minimale de survol hors agglomération » en
application, notamment, de l’instruction du 4/10/2006 ou
autrement dit, dans le cadre d’autorisation de vol rasant.

Ces deux décisions inspirent les réflexions suivantes :

La cohérence des réquisitions s’induit de la sérieuse rigueur
des textes.

Nous avions déjà traité de la fermeté des textes dans le
domaine des atteintes involontaires à la vie [Article 221-6
du code pénal] et des atteintes involontaires à l'intégrité de
la personne [Article 222-19 du même code].

Le rappel n’est pas inutile… !
L’Article 221-6  CP dispose que : 
Le fait de causer, dans les conditions et selon les distinctions
prévues à l'article 121-3, par maladresse, imprudence, inat-
tention, négligence ou manquement à une obligation de sécu-
rité ou de prudence imposée par la loi ou le règlement, la
mort d'autrui constitue un homicide involontaire puni de
trois ans d'emprisonnement et de 45000 euros d'amende.

Mais l’attention des lecteurs est davantage attirée sur le 2ème
alinéa de cet article qui prend précisément en compte, la gra-
vité de la « conscience délictuelle » du contrevenant :
« En cas de violation manifestement délibérée d'une obli-
gation particulière de sécurité ou de prudence imposée par la
loi ou le règlement, les peines encourues sont portées à cinq
ans d'emprisonnement et à 75000 euros d'amende. » 

L’article 222-19 règle la situation de la victime qui en réchap-
pe et qui ne subit… que trois mois au moins d’incapacité
totale de travail et qui dispose :
« Le fait de causer à autrui, dans les conditions et selon les
distinctions prévues à l'article 121-3, par maladresse, impru-
dence, inattention, négligence ou manquement à une obliga-
tion de sécurité ou de prudence imposée par la loi ou le règle-

17JU IN 2010  -  ULM INFO 72

7 mai 2010, la chambre correctionnelle du Tribunal de Grande Instance de Bonneville condamne un
pilote d’ULM à un an d’emprisonnement avec sursis pour homicide involontaire, après le décès de
son passager, caméraman d’occasion, noyé et disparu dans la rivière qu’il survolait au ras des flots,
après le heurt d’une ligne électrique traversant la rivière à une hauteur de moins de huit mètres.

28 avril 2010, la chambre correctionnelle du Tribunal de Grande Instance de Rodez condamne un
pilote d’hélicoptère à deux ans d’emprisonnement avec sursis pour homicide involontaire, après le
décès de son passager, caméraman professionnel resté attaché dans la machine et noyé dans la rivière
qu’il survolait au ras des eaux, après le heurt d’un câble de bûcheron, installé il y a… trente ans et
qui rejoignait la forêt d’une rive au sol de l’autre rive.
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ment, une incapacité totale de travail pendant plus de trois
mois est puni de deux ans d'emprisonnement et de 30000
euros d'amende », 

mais surtout, son alinéa 2 majore sérieusement la peine :

« En cas de violation manifestement délibérée d'une obliga-
tion particulière de sécurité ou de prudence imposée par la
loi ou le règlement, les peines encourues sont portées à trois
ans d'emprisonnement et à 45000 euros d'amende. »

Ainsi donc en cas de « violation manifestement délibérée »
les peines sont… quasiment doublées.

En pratique, non seulement elles sont doublées mais force
est de constater qu’à la différence des hypothèses classiques
d’homicide ou de coups et blessures involontaires, la viola-
tion manifestement délibérée d'une obligation particulière
de sécurité ou de prudence imposée par la loi ou le règlement
conduit de plus en plus souvent le Ministère
Public à requérir des peines de prison…
ferme !   

Voilà bien l’objet principal de notre débat !
Et vos attentions solennellement attirées !

Ne pensons surtout pas que le premier
accident ne coûtera rien et en tout cas pas
une peine de prison ferme.

Si, précisément !

La loi en tout domaine a été renforcée. Elle
veut la garantie et la protection absolue des
citoyens, qui sont demandeurs, dans tous
les aspects de la vie. Elle supprime de plus
en plus le concept de « risque accepté »
pour faire peser sur les animateurs, les
pilotes, les meneurs, les instructeurs, les
décideurs ou les organisateurs une respon-
sabilité civile et pénale à l’égard de leurs
clients et élèves malmenés. La sanction sera
relativement modérée pour une « tradi-
tionnelle » maladresse, imprudence, inat-
tention, négligence ou manquement à une
obligation de sécurité ou de prudence
imposée par la loi ou le règlement.

Mais les foudres vont franchement tomber
sur ceux qui non contents de violer la loi,
même de façon négligente ou à demi
consciente, vont délibérément prendre un
risque proscrit par la loi ou le règlement, et
à cette occasion, tuer ou blesser leurs pas-
sagers.

Hors dans notre domaine aéronautique, les
lois et règlements sont légion qui très sou-
vent soutiennent une obligation visant pré-
cisément à la sécurité ou à la prudence et
non pas pour « faire joli ».

Or, violer ces prescriptions procède - géné-
ralement - de la « violation manifestement
délibérée », et partant, aggravante des
peines.

Certes, ce sera au Parquet à l’établir. Mais aura-t-il grande
difficulté à le démontrer au Tribunal pour ceux :

● qui rasent les flots,
● qui explosent le devis de poids de leurs machines,
● qui survolent les zones habitées en dessous des hauteurs

minimales,
● qui engagent un vol sans consulter les bulletins météo

ou les notam,
● qui ne respectent pas les distances verticales et horizon-

tales qui les séparent des nuages,
● qui font de l’IFR sauvage sans intention de se suicider ?

Dans ces hypothèses, tout accident pouvant survenir entraî-
nant décès ou graves blessures de vos passagers, devrait
désormais et systématiquement conduire à des réquisitions
visant à des peines de prison ferme.
Vous serez sauvés, certes, par une défense opportune, par
tous les vices et désordres de procédure, par les thèses

P17-19  9/06/10  21:22  Page 2



19JU IN 2010  -  ULM INFO 72

ouvertes des criminologues qui proscrivent l’in-
carcération pour les délinquants occasionnels et
par… les budgets du Ministère de la Justice qui ne
permettent pas l’ouverture sans compter des
places de prison dont l’engorgement absolu sera
votre meilleur passe pour la liberté.

N’en abusez pas cependant car les retours de
bâton peuvent être sérieusement douloureux sans
compter les sanctions financières puisque dans ces
hypothèses vos polices d’assurance ne joueront
pas.

Dans le cas du pilote d’ULM qui a tué son passa-
ger, les sanctions financières sont tombées : amen-
de de 2.000 €, dommages-intérêts aux proches des
victimes : 75.000 €, ULM détruit et non rem-
boursé, l’ampleur des dommages-intérêts – en la
circonstance relative - étant directement condi-
tionnée par l’état de fortune et de responsabilités
sociales du passager victime et de ceux qu’il laisse
dans le besoin, que ce soit sa famille, que ce soit
une entreprise florissante qui perd son « homme-
clef » induisant alors pour le pilote responsable
une dette que sa vie ne suffira pas à honorer …!

Que soit alors tournée deux fois la langue dans le
cockpit, le siège ou la sellette avant une action
dévoyée sur le manche, sur la barre ou sur les sus-
pentes …

Serge Conti

Avocat à la Cour de Paris 
TH-TT-UL-BL …

Disponible sur 
le site fédéral
www.ffplum.com

téléchargez le 
Mémo Sécurité 
et reportez vous 
en page 18.
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“
Notre Fédération se porte-t-elle bien ? Autant
répondre tout de suite à cette interrogation, en
introduction de ce rapport moral annuel : OUI,
trois fois OUI ! Autosatisfaction ? Non, car ma
réponse repose essentiellement sur des chiffres, qui
eux sont tout à fait vérifiables : 

● 13 398 adhérents au total en 2009 ; à comparer au
chiffre de 13 108 en 2008. Le taux d’accroissement
est certes plus modeste qu’il y a quelques années,
mais en ces temps unanimement qualifiés de « diffi-
ciles » sur le plan économique, nous aurions tort de
faire la fine bouche devant un résultat positif. Si nous
nous comparons à nos amis des autres fédérations
aéronautiques françaises et étrangères nous sommes
bien placés. Ce qui ne doit pas nous empêcher d’être
très vigilants et à l’écoute des besoins réels des
pilotes d’ULM en France.

● Un budget en équilibre, très raisonnablement excé-
dentaire. De ce point de vue, il faut également sou-
ligner, sans non plus également faire de l’autosatis-
faction, que ce résultat, l’un de nos soucis perma-
nents tout au long de l’année, est relativement
remarquable alors que nous avons traversé, comme
tout le monde, une crise économique mondiale, qui
a eu beaucoup d’impacts négatifs pour de très nom-
breuses entreprises. Résultat obtenu grâce au niveau
des adhésions, à une gestion stricte des dépenses et
des produits, à une surveillance constante en temps
réel de la situation financière. Chaque semaine notre
Trésorière « monte » à Paris pour veiller au grain ; et
comme pour elle un sou est un sou… personne
n’oserait lui présenter des engagements de dépenses
qui ne seraient pas dans les enveloppes autorisées !
Elle vous en parlera en détails un peu plus tard, à
l’occasion de son rapport financier.

Je sais que chaque année certains d’entre nous discu-
tent âprement notre demande d’augmentation de la
cotisation de l’indice de la hausse du coût de la vie : 1%
cette année, prenant effet l’an prochain. A ce sujet je
souhaite apporter les précisions suivantes :

● La Fédération est devenue une petite entreprise
dont les charges augmentent chaque année, en terme
de salaires de nos quatre salariées entre autres, et
toutes celles qui nous sont imposées par l’Etat. A
ma connaissance les frais indispensables générés par
le système informatique, les charges foncières,
d’électricité, d’eau, d’assurances… n’ont pas subi de
baisses !

● Nous l’évoquerons plus tard également, mais en
réponse à ceux qui se posent légitimement les ques-
tions de savoir à quoi passe leur argent et pour quels
bénéfices il est utile de cotiser à la Fédération. Il faut
dire qu’outre le financement de toutes les actions
fédérales en complément des subventions de la
DGAC et du Secrétariat d’Etat aux Sports, les
déplacements, en semaine et en week-end, revêtent
une importance vitale, mais génèrent aussi des coûts
élevés qui ne vont pas en baissant ; carburant et
billets de train ne cessent d’augmenter (2è classe !).
Or nous le verrons plus loin, nos succès dépendent
étroitement de notre présence sur le terrain et sur-
tout aux réunions nationales, et plus encore interna-
tionales à Bruxelles, Cologne ou autres villes de
l’Union qui sont absolument indispensables. Si
nous n’y participons pas, le futur de l’ULM se fera
sans nous… et je vous garantis qu’il n’ira pas dans le
sens que nous souhaitons. Vos élus donnent sans
compter et sans se plaindre leur énergie et leur
temps… donnez-nous les moyens de travailler cor-
rectement et efficacement… c’est tout ce que nous
vous demandons.

● Par ailleurs, cette année le Secrétariat aux Sports
nous fait savoir que les subventions allouées aux
Fédérations non Olympiques sont inexorablement
vouées à la baisse (nous n’avons pas encore les
chiffres, mais c’est une tendance) dans le temps, sans
qu’il soit exclu qu’à moyen terme elles n’existent
plus du tout ! Le problème est différent pour la
DGAC dont les subventions sont directement liées
au volume du trafic commercial par le biais des
taxes. L’année 2009 fut mauvaise pour cause de crise

Réglementations ULM 
en France et en Europe : 
le bout du tunnel ! 
Vraiment ? 

Assemblée ( (( Générale  20 mars 2010
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avec pour corollaire une baisse de 15% des sub-
ventions allouées aux Fédérations en 2010… qu’il
faudra bien combler par des fonds propres si nous
voulons garder le même niveau d’activité.
Cependant, la tendance n’est pas inéluctable pour
la DGAC dont le Directeur Général nous affirme
qu’en cas de hausse du trafic… il y aura hausse des
subventions ! Nous vous incitons donc à prendre
l’avion pour vos déplacements… vous récupérerez
une partie de votre mise ! 

Ce qui tout de même veut dire qu’il ne faut pas se voi-
ler la face et qu’il nous faut envisager d’autres sources
de financement, sans exclure de se préparer éventuel-
lement dans l’avenir à demander des efforts supplé-
mentaires en terme de cotisation… ce que évidem-
ment nous ne souhaitons nullement, mais qui peut
s’avérer un scénario possible si la tendance ne se ren-
verse pas et si nous voulons malgré tout continuer
d’exister. Ce sera certainement un choix cornélien !!!

Ce qui bien entendu est moins facilement concrète-
ment quantifiable c’est le moral des pilotes d’ULM ;
mais on peut sans se tromper dire qu’il est à la hauteur
de la facilité et la simplicité avec lesquelles il lui est
permis d’exercer sa passion, c'est-à-dire de voler. Et
ceci est en lien direct avec les actions de la FFPLUM
en interne et de son propre fait, ou  en collaboration
avec administrations et institutions nationales et
internationales, avec les autres fédérations aéronau-
tiques françaises au sein du CNFAS (Conseil
National des Fédérations Aéronautiques et Sportives)
; ou parfois même en montant au créneau pour nous
opposer à ces mêmes administrations et institutions,
lorsque cela s’avère nécessaire.  Le moral dépend alors
de nos succès et de nos échecs.

Je pense très sincèrement que nous sommes plutôt
branchés sur le mode « succès » !

Explications :

Vous nous avez élus l’an dernier sur un programme
2009-2013, véritable fil rouge de notre mandature.
C’est lui que nous nous devons de réaliser.
Certains objectifs sont faciles à réaliser, d’autres s’avè-
rent plus difficiles à atteindre… Qu’importe !
L’essentiel est de faire preuve de  détermination dans
l’action et de la plus grande cohérence dans la poli-
tique générale mise en œuvre.

Le programme fédéral est intitulé « Faire durer le suc-
cès sans perdre l’esprit ». Je vous invite à le relire. Son
introduction met bien en valeur l’esprit qui anime
l’équipe qui m’entoure, qui nous anime tous. Il affir-
me bien ce que nous voulons être et rester, la direction
que nous avons clairement choisie et ce vers quoi
nous ne voulons pas nous laisser entraîner : l’ULM
n’est pas un avion ! Mais un mouvement qui, au-delà
de la diversité des pratiques, partage un même esprit.
Il faut en déduire que nous  voulons absolument et
fermement continuer à bénéficier d’une réglementa-
tion de type « déclaratif », simple et adaptée, basée
essentiellement sur la responsabilité individuelle… ce
qui nous amène en conséquence à refuser de subir une
réglementation de type « EASA » tant que l’Agence
européenne ne nous proposera pas ce type de régle-

mentation dont nous bénéficions en France. C’est la
pierre angulaire de toutes nos actions, qui toutes s’ar-
ticulent autour de cette farouche volonté. Car si nous
devions échouer dans ce dossier… tout le reste ne ser-
virait, ni n’aurait servi à rien !
Comme vous n’êtes pas venus, de si loin, pour juste
écouter une litanie, je vous réserve à la fin de ce rap-
port un petit « scoop » qui devrait vous donner du
baume au cœur. 

Sécurité et Enseignement 
La politique fédérale repose sur deux pieds : la règle-
mentation et la sécurité.

Et la sécurité passe par l’enseignement.

Si je dois évoquer un sujet 2009 « négatif » il s’agit
bien de celui des accidents dont le nombre de décès a
atteint le nombre de 31 ! 

Certes il y a eu plus dans le passé, avec un nombre
moindre de pilotes.

Certes, ramené au nombre d’aéronefs en service 
(13 000 environ) et au nombre d’heures de vols estimé
par nos statistiques à 775 000, notre taux n’est pas plus
mauvais que celui des autres pratiques aéronautiques
de loisir, dont les chiffres cette année n’ont pas été
excellents non plus.
Mais nous ne pouvons absolument pas nous satisfaire
de ces raisonnements.
Ces morts et ces blessés c’est humainement intolé-
rable et source de grandes souffrances. C’est aussi
trop de pression de la part des autorités, nationales et
européennes, qui réagissent en terme d’opinion
publique… qui elle-même accepte les accidents de
voiture et de motos sans presque sourciller, mais s’of-
fusque des accidents plus rares d’aéronefs, en particu-
lier d’ULM. A chaque accident nous est brandi le
spectre de la réglementation et de l’encadrement.
L’étude commandée par l’EASA sur les différentes
réglementations ULM d’Europe devra dans ses
conclusions prendre largement en compte le taux
d’accidents. Comment croyez-vous que l’EASA
réagira si nous ne pouvons prouver que nous avons
un taux qui ne soit pas supérieur à celui de l’aviation
certifiée ?
Il est de votre devoir dans vos clubs de faire tout le
nécessaire pour responsabiliser encore plus vos
pilotes. Il en va réellement de notre pérennité.
An niveau fédéral, sous la houlette de Thierry
Couderc, nous sommes partie prenante de toutes les
actions, en interne ou dans le cadre du CNFAS, qui
peuvent être utiles à cette cause, qui doit être au centre
de nos préoccupations :

- Participation à l’Institut pour la Sécurité ;
- Participation au groupe de travail, dénommé

Revue de Sécurité, avec la DGAC ;
- Synthèses avec le BEA ;
- Correspondants de Sécurité dans les régions ;
- Réalisations et publication d’affiches, de syn-

thèses, de statistiques, de fiches, de commen-
taires et d’analyses ;
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